
 

Dring, dring ….. ,je décroche le téléphone ;c’est mon ami F. qui  m’appelle pour me proposer en ce sa-

medi  matin d’aller faire un tour aux nichoirs que nous avons implantés  sur le territoire communal. 

C’est  une belle journée de printemps, la nature commence  à s’éveiller : les oiseaux gazouillent et le 

soleil commence  à répandre une douceur matinale .  Nous nous rendons dans une pâture entre Aigne-

ville et  Hocquélus  et là, posées sur un tronc d’arbre, nous apercevons trois petites chouettes ; nous 

nous approchons doucement. Nullement incommodées par notre présence, elles nous laissent venir 

tout en nous fixant  avec leurs  yeux grand ouverts . Une discussion s’établit : 

F. : Bonjour , nous souhaitons vous faire connaître aux ha-

bitants de la commune en vous posant quelques questions, 

êtes vous d’accord ? 

Ouais, répondirent-elles en chœur  dans leur langage. 

 

F.: Pouvez vous vous présenter ? 

 

C: O nous appelons   « chouette ou eziudmor chevêche 
d’Athéna », no nom y vient d’chod’ déesse ed Grèce Athé-
na qu’al erprésinte el savouèr (chés sciènches et pi l’sa-
gesse) 

O sommes pieutes, 22 cm d’heuteur, 55 cm intre deux ailes , o pesons 200g, o volons in zigzag, o povons  
crieu  (gri-ou   ou  dipp-dipp …) pis canteu  ed 22 ménières  (coû..coû..) 
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F: Quel est votre lieu d’habitat  et votre nourri-

ture? 

 

C: O z’habitons dins des pâtures aveuc des hayures 
et pi d’zabes  comme des peumieus ou des seus  
comme eu o povons nous mette ed’dins o bien dins 
des batimints  ou des treus à garennes ...O z êtes 
fin aimables ed nous avouèr  installé des boétes 
pour nous, y én eu eune trintaine ! 

Nichée dans un terrier de lapin : Hocquélus 2013 

O mingeons des pieutes bétes, ed’ z’insecques, des vérs, des piots  mouégneus qu’o milons edsus un 
potieu  por poèr ez attrapeu à l’pointlette. O trachons à d’où  qu’l’hérbe al est rase, matchèe per 
chés vaques pichés berbis. 
 
  F. : Vous êtes marrantes avec vos mimiques sympathiques: des yeux d’or , une tête qui monte et 

descend comme un ressort  ou qui se penche telle une commère avide de connaître les derniers po-

tins…. 

 

C: Ch’ est pour eu quo sommes aimées ed  pis Mathiusalé ! 

Les yeux dans la nuit 



F.:  Une action locale est menée depuis quelques années . Des nichoirs ont été mis en place à Hocquélus en 

2010 et 2011 , puis à Aigneville en 2012 et 2013 . Les premiers avec la société Théolia dans le cadre des éo-

liennes et ensuite sur une initiative individuelle soutenue  par les présidents des deux sociétés de chasse. 

Comment trouvez– vous vos nouvelles « maisons » pour dormir et vous reproduire ?  

 

C: O z’aimons miu no bercail, parce qu’o z’avons ed  l’értenue; mais o z ‘aimons bien étou  chés piots abris  qu’o 
z’aveu fabritchès, y eut eddins des pieutes pièches  à d’où qu’oz’ est bien’ aise  pour foaire des tchutrom-
blets .O z’y  pondons quatre oeus d’mi avri à d’mi moai; chés piots crapés i z’imberbouillent ech nid et pi i 
tchèttent à terre  à l’merci d’chés bêtes maouaises  o bién d’chés pattes ed vaques , alors qu’aveuc vos 
pieutes moésons qu’o vneu nettouéyeu souvint, est gramin miu, o povons rester d’dins dusqu’à qu’on povons vo-
leu. 
 
F.: Savez vous que vous faites partie d’un plan de sauvegarde nationale  dans le cadre d’un programme d’action 

pour la biodiversité en France? 

 

C.: O sommes contintes  ed l’apprinde ! O sommes des pieutes bêtes  délicates , o z’ons peur ed chés grosses 
bêtes, d’chés chimiqueries qui berzillt’t no norriture, ed chés voétures qui nous rintent ed dins, y eu meume 
des  coups qu’o nous noéyons dins des abruvouérs o bien o tchéyons dins des  cminèes... 
 
F: Pour information  je vais vous communiquer notre recensement depuis ces quatre dernières années :  

2011: 10 nichoirs installés– 1 couvée dans un nichoir +  1 sur site  naturel à proximité.                                 

2012: 5 nichoirs supplémentaires  - 2 couvées + 1 sur site naturel.                                                                 

2013:10 nichoirs supplémentaires - 3 couvées + 1 sur site naturel.                                                                

2014: 5 nichoirs supplémentaires  - 5 couvées –3 réussies –7jeunes à l’envol dont 1 percuté par une voiture 

2015: 8 couvées- 6 éclosions– 12 jeunes envolés– 3 disparus. 

F: Vous faîtes partie 

intégrante de notre pa-

trimoine local que nous 

tenons à garder et à 

mette à l’honneur, merci 

de nous avoir accordé 

ces quelques instants. 

C.:  O z’êtes fin ai-
mables d’avouèr  pinsé 
à nous, o frons tout 
ch’qu’o povons pour eq 
nos pouéyis il  euche 
coér tous chés bêtes 
possibles. 
 

Regardez comme je vous observe avec mes yeux d’or, je suis le symbole de la sagesse .Essayez de me voir,  
je vous ferai un petit signe de la tête et si vous trouvez des jeunes au sol ou blessés contactez François 
Martin  : 06 82 56 38 25  (francoismartindu80@gmail.com) ou l’un des deux présidents de chasse : 
Foirestier Michel  ( Hocquélus) Leconte Max. ( Aigneville) 
Merci à toutes les personnes qui ont  donné l’autorisation d’implanter ces « maisons » sur leur propriété. 

 

Lettre réalisée avec la participation de F. Martin et de J.M. Ricouard ( picardisant ) 

 

Prochaine lettre :  Les faits de guerre  d’un poilu mort au combat et de ses  deux régiments . 



Traduction du parler « chouettes »  : 

 

 Notre nom est « chouette chevêche d’Athéna ».  On doit notre nom à la déesse grecque Athéna  qui 
est le symbole de la  Connaissance   ( sagesse et science ).  
 
Nous sommes petites : hauteur 22 cm, envergure 55 cm environ,  poids 200 g ; nous nous distinguons 
par un vol anguleux  et nous avons à notre répertoire vingt-deux cris  ( gri-ou , dipp-dipp  ) et chants 
différents (cou..cou… ). 
 
Les prairies entourées de haies et plantées d’arbres  creux de préférence ( pommier, saule tétard)  
car ils nous permettent de nicher, les hangars et aussi des terriers de lapin ...Vous êtes vraiment 
sympas avec nous car vous nous avez fabriqué  des boites nichoirs; on en a compté une trentaine ! 
 
Nous nous nourrissons de micromammifères, insectes, vers de terre et parfois des petits passe-
reaux que nous guettons  posées sur un poteau , pour être prêtes, dès que le jour est à peine levé, à 
fondre sur notre proie; nous chassons de préférence là où l’herbe est rasée par les vaches et les 
moutons.  
 
 C’est pour ça que nous avons été appréciées depuis l’antiquité ! 
 
 Même si nous aimons mieux nos « maisons naturelles »  ( vieux pommier, construction désaffectée ..) 
car nous sommes très discrètes, les « maisons »  que vous nous avez offertes présentant une partie  
repos et une partie nichoir  sont plus pratiques  et confortables en période de reproduction . Nous y 
pondons en moyenne 4 œufs  de mi-avril à mi-mai ; les jeunes salissant  très vite le nid  ont tendance 
à vouloir le quitter rapidement et  se retrouvent sur le sol à la merci des prédateurs et  des pattes 
des bovins .L’avantage avec vos « maisons » est que vous passez régulièrement pour effectuer un 
nettoyage , ce qui nous permet d’y rester jusqu’au moment où nous pouvons voler.  
 
Très heureuses de l’apprendre ! En effet, nous sommes une espèce très fragile, sensible aux préda-
teurs, aux pesticides  qui réduisent la densité de nos proies, aux collisions avec les véhicules ; nous 
nous noyons parfois dans les abreuvoirs  et nous tombons dans les conduits de cheminée… 
 
.C’est très gentil à vous d’avoir pensé à nous , nous ferons de notre possible pour  contribuer à la bio-
diversité du village. 
 


